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49 A. LA COLERE (Mt. 5:21-26 ; Lc. 12:58-59) 
Première partie (Mt. 5:21) 

 
 

Préambule 
 

Entouré d'une foule sur une montagne proche de Capernaüm, Jésus vient de dire qu’il n’est pas venu pour 
abolir la Loi.  

Non seulement sa vie a été en parfaite conformité vitale avec les exigences morales, rituelles et spirituelles de 
la Loi divine, mais il a enseigné ce que signifiaient vraiment ces commandements, en exposant la pensée de 
l'Esprit qui avait inspiré Moïse. Jésus va ainsi aller bien au delà de l'interprétation étriquée qu'en faisaient de 
nombreux pharisiens et le peuple pieux.  

• Accuser les pharisiens de s'attacher “à la lettre” n'est pas approprié car ambigu. Jésus était lui aussi 
attaché à la lettre (au “iota” près !). Le problème vient, non de la “lettre”, mais de ce que l'homme 
naturel fait de “la lettre” inspirée.  

Respecter “la lettre” ne signifie d'ailleurs pas que l'interprétation littéraliste est à privilégier a 
priori ! Le littéralisme a l'apparence de la piété, mais a coûté très cher aux Juifs.  

• L'erreur des pharisiens était de ne s'attacher qu'à l'application tangible de la Loi de Moïse, alors que 
la Loi promulguée par Dieu exprime la Nature même de Dieu, et prend en compte ce qui est invisible 
chez l'homme (les motivations, les pensées secrètes, etc.). 

 
Jésus révèle du même coup aux pharisiens, aux scribes, et à toute l’humanité, combien les hommes sont 

spirituellement infirmes, et ont tendance, pour se rassurer et en imposer, à rabaisser les exigences de la 
sainteté de Dieu au niveau de leur conscience infirme et de leurs échecs. 

En outre, s'attacher aux seules apparences conduisait automatiquement l'homme religieux à l'hypocrisie. 
 
D’où l’avertissement prononcé peu avant (Mt. 5:20) qui détruisait toute illusion d’un salut par un mérite 

visible : 
Mt. 5:20 “Car, je vous le dis, si votre justice ne surpasse celle des scribes et des pharisiens, vous 

n'entrerez point dans le Royaume des cieux.” 
Mc. 10:26-27 “(26) Les disciples furent encore plus étonnés, et ils se dirent les uns aux autres : Et qui 

peut être sauvé ? (27) Jésus les regarda, et dit : Cela est impossible aux hommes, mais non à Dieu : car 
tout est possible à Dieu.” 

Deut. 27:26 “Maudit soit celui qui n’accomplit point les paroles de cette Loi, et qui ne les met point 
en pratique !” 

1 R. 8:46 “... il n’y a point d’homme qui ne pèche.” 
Ps. 143:2 “N’entre pas en jugement avec ton serviteur ! Car aucun vivant n’est juste devant Toi.” 
 

La seule justice acceptable par Dieu  est celle de Jésus-Christ qui EST la justice de Dieu. Les scribes et 
les pharisiens, comme la plupart des hommes, croyaient accomplir suffisamment la Loi. 

Mt. 23:2-3 “(2) Les scribes et les pharisiens sont assis dans la chaire de Moïse (mais Moïse s'abreuvait 
dans une révélation toujours vivante !). (3) Faites donc et observez tout ce qu'ils vous disent ; mais 
n'agissez pas selon leurs œuvres. Car ils disent, et ne font pas.” 

 
 

Note : Comment lire le DECALOGUE (Ex. 20:3-17) 
 

1) La Loi de Dieu est spirituelle (par son origine et par l'énergie qu'elle véhicule) : elle nécessite donc un 
regard spirituel (c'est-à-dire une pensée acceptant d'être éclairée par l’Esprit de Dieu) pour être déchiffrée. 

 
a) Dieu est Esprit/Souffle, il sonde en permanence au plus profond de l'âme de chaque homme, et en fait en 

permanence le diagnostic : pour Dieu, nos pensées sont des actes en puissance, car elles sont portées par la 
dynamique d’un souffle individuel. 

L’homme naturel a tendance à ne voir dans le Décalogue que des règles d’application externe. C’est 
pourquoi Jésus a rétabli la vérité en montrant leur signification profonde occultée par la plupart des 
pharisiens. 

 
b) Il est donc faux de dire qu’en Matthieu 5 Jésus a amplifié les exigences du Décalogue. Sinon, ce serait 

prétendre que la “Loi morale” donnée à Moïse par l’Eternel était imparfaite.  
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En fait, Jésus n’a fait que rappeler la pensée de l'Inspirateur du Décalogue (ce que certains Juifs avaient 
compris). Ce qu’il a “élargi”, c’est notre pensée humaine ! 

 Jésus n’a rien ajouté au Décalogue, mais il en a retiré le levain que les hommes y avaient ajouté. 
 
2) La clef de la compréhension du Décalogue est de savoir que si Dieu ordonne une chose, il interdit son 

contraire.  
Par exemple, si la piété est agréable à Dieu, il en résulte que l’impiété est une abomination pour lui.  

 
Inversement, quand il interdit une chose, il attend la mise en œuvre de son contraire.  

Par exemple, l’interdiction de tuer implique le devoir de secourir autrui. 
 
Plus généralement, quand Dieu interdit le mal, il exige le bien, et vice-versa, comme l'illustre le tableau 

suivant (dans ces études, nous considérons que les 10 Commandements se répartissent par moitié dans chacune 
des deux Tables de la Loi) : 

 
Dans la Première Table sont soulignés successivement deux crimes de la pensée, un crime de la langue et deux crimes 
d’action.  
Dans la Deuxième Table sont soulignés, en ordre inverse, trois crimes d’action, un crime de la langue, et un crime de 
la pensée. 

Le Décalogue ordonne Donc Inversement 
           Première Table (Ex. 20:3-12) 
 
1. Pas d’autres dieux 
 
 
 
 
 
 
2. Pas d’image taillée 
 
 
 
 
 
3. Ne pas profaner le Nom 
 
 
 
 
 
 
 
4. Respecter le sabbat 
 
 
 
 
 
 
5. Honorer père et mère 
 
 

Deuxième Table (Ex. 20:13-17) 
 

6. Ne pas tuer 
 
 
 
 
7. Ne pas être adultère 
 
 
 
 

 
 
1. Ne pas se soumettre aux séductions 
du monde telles que : passions 
incontrôlées, doctrines mensongères, 
égoïsme, vénération  d’un homme,  
d'un saint mort, etc. 
Ne pas déformer les Ecritures par les 
traditions. 
2. Pas d’interprétations humaines de 
la Bible mises à égalité avec les 
Ecritures.  
Pas de culte d’un maître, d’un 
système religieux, d'une statue, … ni 
de soi-même. 
3. Ne pas médire de Dieu. 
Ne pas utiliser le Nom dans un intérêt 
profane, pour le pouvoir ou la gloire. 
Ne pas souiller le Nom dans des 
pratiques occultes.  
Ne pas jurer pour des vanités, ou pour 
couvrir des mensonges ou des 
iniquités. 
4. Consacrer son temps à méditer sur 
le Royaume, à se sanctifier en se 
reposant sur Christ. 
Se soumettre à Dieu.  
Etre baptisé dans la mort du Seigneur. 
S’appuyer en permanence sur la 
miséricorde de Dieu. 
5. Honorer tout supérieur, digne ou 
indigne. S’habituer à obéir par amour. 
 
 
 
6. Ne faire aucune violence à autrui 
en acte ou en pensée.  
La haine et la colère, racine des 
meurtres, sont des abominations. 
 
7.  Ne souiller ni le corps ni l’âme. 
Ne pas souiller l’âme par les yeux, les 
oreilles, les lèvres, les pensées 
impures. 
 

 
 
1. Adorer, prier, servir Dieu seul. 
Placer les paroles de Dieu au-dessus 
de nos pensées, de nos sentiments, des 
philosophies humaines. 
Se consacrer à l’étude de la Bible, et 
s’y soumettre. 
 
2. La Bible seule a un caractère 
normatif pour représenter la personne 
et la volonté de Dieu, et pour définir 
une ligne de conduite. 
 
 
3. Honorer le Nom. 
Utiliser le Nom pour le glorifier, pour 
protéger la vérité et l’amour (par des 
serments éventuellement). 
 
 
 
 
4. Ne pas vivre dans un activisme 
profane et éviter l'impureté. 
Ne pas s’appuyer sur des œuvres de 
propre justice. 
Ne pas se priver de la grâce. 
 
 
5. Ne pas mépriser ou porter atteinte à 
la dignité des supérieurs.  
Ne pas être ingrat. 
 
 
6. Tout faire pour sauvegarder autrui : 
sa vie physique et spirituelle, sa 
dignité. 
Apporter si possible la paix. 
Aimer. 
7.  Sanctifier le corps, la langue, les 
yeux, les lèvres. Garder une pensée 
pure. 
Respecter l’esprit du mariage, type 
des relations entre Christ et l’Eglise. 
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8. Ne pas dérober 
 
 
 
 
9. Ne pas calomnier 
 
 
 
 
 
10. Ne pas convoiter les biens du 
prochain 

8. Ne pas attenter à la propriété 
d’autrui par violence ou ruse. 
Ne pas s’enrichir aux dépens d’autrui. 
 
 
9.  Ne pas prononcer des paroles qui 
portent atteinte à l’honneur et aux 
biens d’autrui (mensonges, moqueries 
cruelles, etc.) 
Ne pas chercher le mal chez autrui et 
éviter la suspicion maladive. 
10. Rejeter toute cupidité contraire 
aux intérêts d’autrui. 

8. Rendre à chacun ce qui lui 
appartient. 
Donner à autrui ce qui lui est dû. 
Faire consciencieusement son travail, 
verser des salaires équitables. 
9. Défendre autrui en soutenant la 
vérité. 
Mettre en valeur ce qui est honorable 
chez autrui. 
 
 
10. Sacrifier tout ou partie de ses 
intérêts dans l’intérêt d’autrui. 

 
3) Tout manquement à ces règles est une offense (appelée aussi : péché) contre Dieu ou contre autrui. 
Chaque péché dénoncé ou chaque vertu exigée par le Décalogue, signifie en fait une famille de péchés ou 

de qualités apparentés. Chacun des commandements est un tronc aux branches multiples. 
Par exemple, “tuer” ne signifie pas seulement ôter physiquement la vie, mais aussi abattre 

psychologiquement, etc.  
Si les péchés énumérés par le Décalogue sont mis en relief, ce n’est donc pas pour donner bonne conscience 

aux hommes apparemment non coupables de crimes aussi grossiers, mais pour les amener à considérer que 
chacun de leurs péchés appartient à l’une ou l’autre (ou à plusieurs) de ces catégories, et est donc tout 
aussi sérieux. C’est ainsi que Jésus a rappelé que la colère était de la même famille et de la même gravité 
que le meurtre ! 

 
4) Les “Dix commandements” ont été écrits sur “deux Tables”. Durant son ministère, Jésus a apposé son 

sceau sur chacun des “Dix commandements” : 
 

LE DECALOGUE 
1• Ex. 20:1-2 “(1) Alors Dieu (héb. Elohim) prononça 
toutes ces paroles, en disant : (2) Je suis l’Eternel 
(héb. YHVH), ton Dieu (héb. Elohim), qui t’ai fait 
sortir du pays d’Egypte, de la maison de servitude.” 
(3) Tu n’auras pas d’autres dieux devant ma face.” 
2 • Ex. 20:4-6 “(4) Tu ne te feras point d’image taillée, 
ni de représentation quelconque des choses qui sont en 
haut dans les cieux, qui sont en bas sur la terre, et qui 
sont dans les eaux plus bas que la terre. (5) Tu ne te 
prosterneras point devant elles, et tu ne les serviras 
point ; car moi, l’Eternel, ton Dieu, je suis un Dieu 
jaloux, qui punis l’iniquité des pères sur les enfants 
jusqu’à la troisième et à la quatrième génération de 
ceux qui me haïssent, (6) et qui fais miséricorde 
jusqu’en mille générations à ceux qui m’aiment et qui 
gardent mes commandements.” 
3 • Ex. 20:7 “Tu ne prendras point le Nom de 
l’Eternel, ton Dieu, en vain ; car l’Eternel ne laissera 
point impuni celui qui prendra son Nom en vain.” 
 
 

 
• Ex. 20:8-11 “(8) Souviens-toi du jour du repos, pour 
le sanctifier. (9) Tu travailleras six jours, et tu feras 
tout ton ouvrage. (10) Mais le septième jour est le jour 
du repos de l’Eternel, ton Dieu : tu ne feras aucun 
ouvrage, ni toi, ni ton fils, ni ta fille, ni ton serviteur, ni 
ta servante, ni ton bétail, ni l’étranger qui est dans tes 
portes. (Deut. 5:14-15 ajoute: “... afin que ton 
serviteur et ta servante se reposent comme toi ; - tu te 
souviendras que tu as été esclave au pays d’Egypte, et 
que l’Eternel, ton Dieu, t’en a fait sortir à main forte et 
à bras étendu: c’est pourquoi l’Eternel, ton Dieu, t’a 
ordonné d’observer le jour du repos”)  (11) Car en six 
jours l’Eternel a fait les cieux, la terre et la mer, et tout 
ce qui y est contenu, et il s’est reposé le septième jour : 

LES PAROLES DE JESUS-CHRIST 
1 • Mt. 22:37-38 “Tu aimeras le Seigneur, ton Dieu, de 
tout ton cœur, de toute ton âme, et de toute ta pensée. C’est 
le premier et le plus grand commandement.” 
 
 
2 • Jn. 4:24 “Dieu est Esprit, et il faut que ceux qui 
l’adorent, l’adorent en Esprit et Vérité.” 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
3 • Mt. 5:34-36 “(34) Mais moi, je vous dis de ne jurer 
aucunement, ni par le ciel, parce que c’est le trône de Dieu 
; (35) ni par la terre, parce que c’est son marchepied ; ni 
par Jérusalem, parce que c’est la ville du grand roi. (36) 
Ne jure pas non plus par ta tête, car tu ne peux rendre 
blanc ou noir un seul cheveu.” 
4 • Mc. 2:27 “Puis il leur dit (aux pharisiens): Le sabbat a 
été fait pour l’homme, et non l’homme pour le sabbat, de 
sorte que le Fils de l’homme est maître même du sabbat.”  
• Lc. 13:15-16 (réponse de Jésus au chef de la synagogue 
lui reprochant de guérir une femme infirme un jour de 
sabbat) “(15) Hypocrites ! lui répondit le Seigneur, est-ce 
que chacun de vous, le jour du sabbat, ne détache pas de la 
crèche son bœuf ou son âne, pour le mener boire ? (16) Et 
cette femme, qui est une fille d’Abraham, et que Satan 
tenait liée depuis dix-huit ans, ne fallait-il pas la délivrer 
de cette chaîne le jour du sabbat ?” 
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c’est pourquoi l’Eternel a béni le jour du repos et l’a 
sanctifié.” 
5 • Ex. 20:12 “Honore ton père et ta mère, afin que tes 
jours se prolongent dans le pays que l’Eternel, ton 
Dieu, te donne.” (Deut. 5:16 dit : “Honore ton père et 
ta mère, comme l’Eternel, ton Dieu, te l’a ordonné, 
afin que tes jours se prolongent et que tu sois heureux 
dans le pays que l’Eternel, ton Dieu, te donne”). 
 
 

 
6 • Ex. 20:13 “Tu ne tueras point.” 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
7 • Ex. 20:14 “Tu ne commettras point d’adultère.” 
 
 
 
 
 
 
 

 
8 • Ex. 20:15 “Tu ne déroberas point.” 
 
 

 
 

9 • Ex. 20:16 “Tu ne porteras point de faux 
témoignage contre ton prochain.” 
 
 
 
 
 
 
 

 
10 • Ex. 20:17 “Tu ne convoiteras point la maison de 
ton prochain ; tu ne convoiteras point la femme de ton 
prochain, ni son serviteur, ni sa servante, ni son bœuf, 
ni son âne, ni aucune chose qui appartienne à ton 
prochain.” 

 
 
5 • Mt. 15:4-6 “(4) Car Dieu a dit : Honore ton père et ta 
mère ; et : Celui qui maudira son père ou sa mère sera puni 
de mort. (5) Mais vous, vous dites : Celui qui dira à son 
père ou à sa mère : Ce dont j’aurais pu t’assister est une 
offrande à Dieu, n’est pas tenu d’honorer son père ou sa 
mère. (6) Vous annulez ainsi la parole de Dieu au profit de 
votre tradition.” (cf. Mc. 7:10-13) 
• Mt. 19:19 (lors de la réponse de Jésus à un homme riche) 
“Honore ton père et ta mère.” 
6 • Mt. 5:21-22 “(21) Vous avez entendu qu’il a été dit aux 
anciens : Tu ne tueras point ; celui qui tuera mérite d’être 
puni par les juges. (22) Mais moi, je vous dis que 
quiconque se met en colère contre son frère mérite d’être 
puni par les juges ; que celui qui dira à son frère : Raca ! 
mérite d’être puni par le sanhédrin ; et que celui qui lui 
dira : Insensé ! mérite d’être puni par le feu de la 
géhenne.” 
• Mt. 19:18 (lors de la réponse de Jésus à un homme riche) 
“Tu ne tueras point” 
7 • Mt. 5:27-28 “(27) Vous avez appris qu’il a été dit : Tu 
ne commettras point d’adultère. (28) Mais moi, je vous dis 
que quiconque regarde une femme pour la convoiter a déjà 
commis un adultère avec elle dans son cœur.” 
• Mt. 19:9 “Je vous dis que celui qui répudie sa femme, 
sauf pour infidélité, et qui en épouse une autre, commet un 
adultère.” 
• Mt. 19:18 (lors de la réponse de Jésus à un homme riche) 
“Tu ne commettras point d’adultère.” 
8 • Mt. 15:19 “C’est du cœur que viennent les mauvaises 
pensées, les meurtres, les adultères, les impudicités, les 
vols, les faux témoignages, les calomnies.” 
• Mt. 19:18 (lors de la réponse de Jésus à un homme riche) 
“Tu ne déroberas point” 
9 • Mt. 12:34-36 “(34) Races de vipères, comment 
pourriez-vous dire de bonnes choses, méchants comme vous 
l’êtes ? Car c’est de l’abondance du cœur que la bouche 
parle. (35) L’homme bon tire de bonnes choses de son bon 
trésor, et l’homme méchant tire de mauvaises choses de son 
mauvais trésor. (36)  Je vous le dis : au jour du jugement, 
les hommes rendront compte de toute parole vaine qu’ils 
auront proférée.” 
• Mt. 19:18 (réponse de Jésus à un homme riche) “Tu ne 
diras point de faux témoignage.” 
10 • Mt. 5:28 “Moi, je vous dis que quiconque regarde une 
femme pour la convoiter a déjà commis un adultère avec 
elle dans son cœur.” 

 

 
Jésus a confirmé que la Loi se résumait en “deux” articles, chacun se rapportant à l’une des deux Tables, 

ce qui prouve au passage que pour Jésus le Décalogue, la Loi morale, est le cœur de la Loi mosaïque :  
• Mt. 22:36-40 “(36) Maître, quel est le plus grand commandement de la Loi ? (37) Jésus lui répondit 

: Tu aimeras le Seigneur, ton Dieu, de tout ton cœur, de toute ton âme, et de toute ta pensée.  (38) C’est 
le premier et le plus grand commandement (c’est le résumé de la première Table du Décalogue). (39) Et 
voici le second, qui lui est semblable : Tu aimeras ton prochain comme toi-même (c’est le résumé de la 
seconde Table du Décalogue). (40) De ces deux commandements dépendent toute la Loi et les prophètes.”  

• Lc. 10:25-28 “(25) Maître, que dois-je faire pour hériter la vie éternelle ? (26) Jésus lui dit : Qu’est-
il écrit dans la Loi ? Qu’y lis-tu ? (27) Il répondit : Tu aimeras le Seigneur, ton Dieu, de tout ton cœur, 
de toute ton âme, de toute ta force, et de toute ta pensée ; et ton prochain comme toi-même. (28) Tu as 
bien répondu, lui dit Jésus ; fais cela, et tu vivras.” 

 
a) La Première Table énumère ce qui est dû à Dieu.  



“Les quatre Evangiles”, étude par DC 
5 
 

Pour de nombreux commentateurs (dont Calvin), la Première Table comprend les 4 premiers commandements 
(“quatre” serait une image du monde créé, et la première Table serait une allusion au Créateur. 

Toutefois, le 5e commandement (“Honore ton père et ta mère, afin que tes jours se prolongent dans le pays 
que l’Eternel, ton Dieu, te donne.”) fait référence à l’“Eternel, ton Dieu”, comme les quatre premiers 
commandements. En conséquence ce 5e article est considéré par d'autres commentateurs comme faisant partie 
lui aussi de la Première Table. 

Dans ce cas, chacune des 2 Table comporte cinq commandements (“cinq” étant le chiffre de l'Esprit). 
Dans ce cas, les “parents” ne sont pas considérés en tant que “prochains”, mais plutôt comme des 

représentations du Père. 
Le respect qui est dû aux parents serait donc une image de ce qui est dû à celui qui est Dieu et Père. 

C’est ce qui expliquerait aussi que seul ce commandement se voit distingué par une promesse.  
De plus, Jésus, dans sa réponse au jeune homme riche, récite dans l’ordre des éléments de la Seconde 

Table, or le 5e commandement, bien que cité, ne l’est qu’en dernier, comme représentatif donc d'une 
autre Table (la première). 

 
b) La Seconde Table énumère ce qui est dû à autrui.  
Elle comprend les cinq (ou les six) derniers commandements (“six” étant le chiffre de l’homme). 
La seconde Table est une exhortation à aimer les autres hommes selon les normes divines. 
 
c) Il est remarquable que la “prière modèle” proposée par Jésus, prière qui permet de juger si nos requêtes 

plaisent à Dieu, est également divisée en deux parties, qui font écho aux exigences des 2 volets du Décalogue. 
• Le premier volet exprime trois élans de l’homme animé par l’amour dû à Dieu : 

Mt. 6:9-10 “(9) Notre Père qui es aux cieux ! Que Ton Nom soit sanctifié ; (10) que Ton règne 
vienne ; que Ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel.” 

 
• Le second volet de cette prière énumère trois élans de l’homme animé par l’amour dû à ses frères issus 

d'Adam : 
Mt. 6:11-13 “(11) Donne-nous aujourd’hui notre Pain quotidien ; (12) pardonne-nous nos 

offenses comme nous aussi nous pardonnons à ceux qui nous ont offensés ; (13) garde-nous de céder 
à la tentation, mais délivre-nous du malin.” 

 
5) Le Décalogue est une exhortation à mener une vie intérieure et extérieure conforme à la sainteté et à la 

bonté de Dieu, pour que l’homme devienne ainsi une image active de Dieu.  
Souvent les méchancetés commises sur terre transgressent plusieurs commandements à la fois !  
 
a) L’amour décrit par la Bible est le noyau de cette Loi, et le Décalogue peut être résumé en affirmant qu’il 

nous demande d’“aimer les hommes (seconde Table) par amour pour Dieu (première Table)”.  
Cet amour est donc infiniment plus puissant et d’une nature plus élevée que n’importe quel sentiment 

naturel d’affection humaine ou humaniste, car le Dieu insondable est alors mis au premier plan. 
Cet amour biblique ne peut être qu'à la mesure de la connaissance de Dieu reçue par l'âme (Eph. 3:19, 

Phil. 1:9). Cet amour franchira de nouveaux paliers lors de la manifestation du retour de Jésus, car alors 
les élus le verront (le connaîtront) tel qu'il est (1 Jn. 3:2). 

Deut. 6:5-6 “(5) Tu aimeras l’Eternel, ton Dieu, de tout ton cœur, de toute ton âme et de toute ta 
force. (6) Et ces commandements, que je te donne aujourd’hui, seront dans ton cœur (c'est cela 
aimer la volonté de Dieu).” 

Deut. 11:13 “Si vous obéissez à mes commandements que je vous prescris aujourd’hui, si vous 
aimez l’Eternel, votre Dieu, et si vous le servez de toute votre cœur et de toute votre âme, ...” 

Deut. 10:12-13 “(12) Maintenant, Israël, que demande de toi l’Eternel, ton Dieu, si ce n’est que tu 
révères l’Eternel, ton Dieu, afin de marcher dans toutes ses voies, d’aimer et de servir l’Eternel, ton 
Dieu, de tout ton cœur et de toute ton âme ; (13) si ce n’est que tu observes les commandements de 
l’Eternel et ses lois que je te prescris aujourd’hui, afin que tu sois heureux ?” 

Lév. 19:17-18 “(17) Tu ne haïras point ton frère dans ton cœur ; tu auras soin de reprendre ton 
prochain, mais tu ne te chargeras point d’un péché à cause de lui. (18) Tu ne te vengeras point, et 
tu ne garderas point de rancune contre les enfants de ton peuple. Tu aimeras ton prochain comme 
toi-même.” 

Mt. 22:36-40 (déjà cité) “(36) Maître, quel est le plus grand commandement de la loi ? (37) 
Jésus lui répondit : Tu aimeras le Seigneur, ton Dieu, de tout ton cœur, de toute ton âme, et de 
toute ta pensée.  (38) C’est le premier et le plus grand commandement. (39) Et voici le second, qui 
lui est semblable : Tu aimeras ton prochain comme toi-même. (40) De ces deux commandements 
dépendent toute la Loi et les Prophètes.” 
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b) Le Décalogue, comme la “prière modèle”, nous enseigne que si l’âme est remplie de l’amour pour Dieu, 

elle sera alors peu à peu remplie du vrai amour biblique pour le prochain. L’inverse n’est pas vrai. 
C'est  la piété centrée sur le Père et sur le Christ qui seule donne vie et vérité à l’amour, selon Dieu, du 

prochain. 
1 Tim. 1:5 “Le but du commandement, c’est un amour venant d’un cœur pur, d’une bonne 

conscience, et d’une foi sincère.” 
 

Le Décalogue n’est donc pas un rudiment de justice, un fragment de la volonté de Dieu, mais, au 
contraire, il décrit le chemin parfait. Il ouvre les yeux sur la nécessité d’une source parfaite. Il oriente vers un 
but parfait.  Il fait comprendre pourquoi la mort et la résurrection de Jésus étaient nécessaires. 

Ainsi le Décalogue oriente nécessairement les cœurs vers Jésus-Christ, le Chemin, la Vérité, la Vie. 
 
6) Curieusement, en apparence, le NT ne mentionne que rarement la première Table, et insiste 

essentiellement sur la seconde Table. Mais c’est la foi en Jésus-Christ (l'adhésion de l'âme) qui accomplit 
peu à peu la première Table dans l’âme !  

a) La pratique de la seconde Table par un croyant révèle quel est son degré d’amour pour Jésus-Christ tel 
qu’il est décrit par la première Table : 

Mt. 23:23 “Malheur à vous, scribes et pharisiens hypocrites ! parce que vous payez la dîme de la 
menthe, de l’aneth et du cumin, et que vous laissez ce qui est le plus important dans la Loi, la justice, la 
miséricorde et la fidélité : c’est là ce qu’il fallait pratiquer, sans négliger les autres choses.” 

Mt. 19:18-19 “(18) Jésus lui répondit : Tu ne tueras point ; tu ne commettras point d’adultère ; tu ne 
déroberas point ; tu ne diras point de faux témoignage (Jésus ne cite que la seconde Table) ; honore ton 
père et ta mère (c'est le dernier commandement de la première Table) ; et : Tu aimeras ton prochain comme 
toi-même (c'est le résumé pratique des deux Tables).” 

 
b) C’est essentiellement la Seconde Table que Jésus a répétée à l’homme riche venu lui poser la question de 

tous ceux qui espèrent obtenir la paix avec Dieu par leur propres mérites : “Que dois-je faire de bon pour avoir 
la vie éternelle” (Mt. 19:16-26). Mais la première Table lui ordonnait de reconnaître qui était Jésus en face 
de lui, et de le servir quoi qu’il en coûte ! 

 
De même, le fruit de l’Esprit décrit par Paul (Gal. 5:22) est essentiellement une illustration de la seconde 

Table. Mais, pour que l’Esprit soit présent, il faut au préalable s’être abandonné à Jésus-Christ (ce 
qu’ordonne indirectement la première Table) : 

Gal. 5:22 “Le fruit de l’Esprit, c’est l’amour, la joie, la paix, la patience, l’amabilité, la bonté, la 
fidélité, la douceur, la maitrise de soi ; la Loi n’est pas contre ces choses.” 

1 Cor. 6:17 “Mais celui qui s'attache au Seigneur est avec lui un seul esprit.” 
 
c) De plus, la passion pour Dieu est en fait un état du cœur caché aux yeux extérieurs, et c’est même à cause 

de cela que le rituel mosaïque était souvent utilisé comme un paravent par les hypocrites (de même que les 
rituels savants dans les religions conçues par des religieux déchus). L’accent mis par Jésus sur la seconde Table 
renverse les masques, éclaire plus nettement la pensée de Dieu exprimée dans le Décalogue, et aide le cœur 
sincère à se juger lui-même, et à mieux considérer la première Table (elle dirige vers un Sauveur). 

 
Cela ne signifie pas que la seconde Table est supérieure à la première Table, car l’amour pour les autres n’a de 

sens, de pureté, et de réelle puissance que s’il est fondé et animé par l’amour pour Dieu et son Fils.  
Ps. 16:2 “Je dis à l’Eternel : Tu es mon Seigneur, tu es mon souverain bien ! Les saints qui sont dans 

le pays, les hommes pieux sont l’objet de toute mon affection.” 
Col. 3:14 “Par-dessus toutes ces choses revêtez-vous de l'amour, qui est le lien de la perfection.” 
Rom. 13:8 “Ne devez rien à personne, si ce n’est de vous aimer les uns les autres ; car celui qui aime 

les autres a accompli la Loi.” 
Gal. 5:14 “Car toute la Loi est accomplie dans une seule parole : Tu aimeras ton prochain comme 

toi-même.” 
Mt. 7:12 “Tout ce que vous voulez que les hommes fassent pour vous, faites-le de même pour eux, car 

c’est la loi et les prophètes.” 
 

Dieu n’a jamais demandé que l’homme lui offre autre chose que toute son âme, mais Dieu lui demande 
d’abord d'accepter ce qui lui est offert en Jésus-Christ, puis de faire du bien aux autres. Toute œuvre 
charitable qui n’est pas motivée par l’amour pour Dieu, et donc pour Jésus-Christ, n’a aucune valeur 
rédemptrice aux yeux de Dieu, même s'il l'apprécie. Rejeter Christ, c’est en effet piétiner la première Table ! 
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Rom. 3:12 (Paul parlant de l'homme naturel) “Il n’en est aucun qui fasse le bien, pas même un seul.”  
 
7) Toutes les Ecritures exhortent donc les élus à soumettre progressivement leur amour de soi, à l'amour 

pour Dieu et pour les autres.  
1 Cor. 13:5 “L’amour ne cherche point son intérêt, ...” 
Act. 20:35 “Je vous ai montré de toutes manières que c'est en travaillant ainsi qu'il faut soutenir les 

faibles, et se rappeler les paroles du Seigneur, qui a dit lui-même : Il y a plus de bonheur à donner qu'à 
recevoir.” 

 
Toutes les Ecritures, et même le monde, condamnent celui qui ne pense qu’à son propre intérêt.  
Quand Jésus ordonne d’aimer les autres “comme soi-même”, cela ne signifie pas qu’il faut d’abord s’aimer 

avant d’aimer les autres, mais qu’il faut transférer vers les autres la sollicitude que l’homme charnel et 
pervers porte à lui-même. Selon Jésus, l’amour pour les autres doit vaincre l’amour corrompu de soi 
(Eph. 5:28 “Celui qui aime sa femme s'aime lui-même”), et il a donné l’exemple par sa vie et sa mort. 

 
8) Pour museler tout raisonnement pervers des hommes, Jésus a montré, dans la parabole du Samaritain, qui 

est “le prochain”  qu'il “faut” (!) aimer (Lc. 10:29-37). 
Le prochain n’est pas uniquement celui avec qui existent des liens de sang ou d’amitié, mais tout homme, 

qu’il soit digne ou indigne, même s’il est légitime et naturel qu’il y ait des degrés différents d’affection pour 
un enfant, un conjoint, un ami, un étranger inconnu, etc. Par exemple, le Décalogue interdit de voler aussi bien 
un ennemi qu’un ami ! 

Prov. 25:21 “Si ton ennemi a faim, donne-lui du pain à manger ; s’il a soif, donne-lui de l’eau à 
boire.” 

Deut. 32:35 “A moi la vengeance et la rétribution (ce n’est donc pas à l’homme de se venger), quand 
leur pied chancellera ! Car le jour de leur malheur est proche, et ce qui les attend ne tardera pas.” 

Ex. 23:4 “Si tu rencontres le bœuf de ton ennemi ou son âne égaré, tu le lui ramèneras.” 
Lév. 19:18 “Tu ne te vengeras point, et tu ne garderas point de rancune contre les enfants de ton 

peuple. Tu aimeras ton prochain comme toi-même. Je suis l’Eternel.” 
Mt. 5:44-47 “Aimez vos ennemis, bénissez ceux qui vous maudissent, faites du bien à ceux qui vous 

haïssent, et priez pour ceux qui vous maltraitent et vous persécutent, afin que vous soyez fils de votre 
Père qui est dans les cieux.” 

  
9) Le Décalogue est une montagne inaccessible à l’homme déchu, même de bonne volonté. Les 

commentaires précédents suffisent pour que tout homme se sente indigne. Qu'en sera-t-il au dernier jour ? 
Mt. 19:25-26 “(25) Qui peut donc être sauvé ? (26) Jésus les regarda, et leur dit : Aux hommes cela 

est impossible, mais à Dieu tout est possible.” 
Jos. 24:19 “Josué dit au peuple : Vous n’aurez pas la force de servir l’Eternel, car c’est un Dieu 

saint, c’est un Dieu jaloux ; il ne pardonnera point vos transgressions et vos péchés.” 
 
a) Essayer d’atténuer les exigences du Décalogue, c’est peser la sainteté de Dieu à la fausse balance de 

notre souillure, c’est caresser le serpent niché dans notre chair. C'est se priver du repos du salut offert. 
Mt. 5:19-20 “(19) Celui donc qui supprimera l’un de ces plus petits commandements, et qui 

enseignera aux hommes à faire de même, sera appelé le plus petit dans le Royaume des cieux ; mais 
celui qui les observera, et qui enseignera à les observer, celui-là sera appelé grand dans le Royaume des 
cieux. (20) Car, je vous le dis, si votre justice ne surpasse celle des scribes et des pharisiens, vous 
n’entrerez point dans le Royaume des cieux” 

 
b) Tout ce qui dans un homme est contraire au Décalogue provoque en Dieu la tristesse, puis le dégoût, 

puis la colère, car tout manquement est une alliance avec les ténèbres contre Dieu et aussi contre l'humanité. 
Ez. 18:20 “L’âme qui pèche, c’est celle qui mourra.” 
Rom. 6:23 “Le salaire du péché, c’est la mort ; mais le don gratuit de Dieu, c’est la Vie éternelle en 

Jésus-Christ notre Seigneur.” 
 
10) Dieu a révélé le Décalogue à Moïse à la date voulue, selon un plan de Rédemption établi avant la 

fondation du monde. Le Décalogue est un message destiné à ouvrir les yeux des élus sur la sainteté de Dieu, 
sur leur maladie spirituelle mortelle, sur la nécessité d'une guérison venue du Ciel. 

Le Décalogue est donc une préparation au message de l'Evangile et à la révélation de l'œuvre de 
Jésus-Christ. 
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Le Décalogue est une manifestation de la passion de Dieu pour les hommes pour lesquels il a conçu le 
monde. 
 

MATTHIEU 
5 

21. Vous avez entendu qu’il a été dit aux anciens : Tu ne tueras point ; celui qui tuera 
est passible de jugement. 

MARC, LUC, JEAN 

 
Cet enseignement est la suite du discours sur la montagne qui a débuté avec les “béatitudes” : il a été énoncé 

en présence des disciples et de la foule. 
 
• Mt. 5:21a “Vous avez entendu qu'il a été dit aux anciens : …” :  
a) Les “anciens”  sont ceux qui ont, en des temps reculés, reçu le message divin, en particulier les 

contemporains de Moïse. 
Ce que le peuple juif a “entendu” dans les synagogues, c'est non seulement la lecture publique du texte 

révélé, mais aussi les commentaires des scribes transmis d'une génération à l'autre. 
 
b) Les hommes se sont transmis le commandement révélé de Dieu, mais aussi des enseignements humains 

hybrides devenus une Tradition à valeur dogmatique.  
L'homme naturel, religieux ou non, n'a vu dans ce commandement de la Loi, et n'y voit, qu'un article de la loi 

pénale commune à toutes les civilisations, et allant de soi. 
 
C'est pourquoi la plupart des hommes se rassurent en lisant ces commandements : ils ne se sentent pas 

coupables de la plupart des crimes visibles qui sont énumérés dans le Décalogue : “Moi, je n’ai tué personne !” 
Jésus va les détromper en leur montrant qu'aux yeux de Dieu, ils sont tous des meurtriers ! La Tradition avait 
transmis le texte, mais pas le sens. 

Les pharisiens et les futurs apôtres ne faisaient pas exception. 
 
• Mt. 5:21b “… tu ne tueras point ; …” :  
a) Le verbe grec utilisé ici (“phoneuo”) signifie : “tuer, assassiner”, et diffère du verbe “apokteino” qui 

signifie “exécuter, ôter la vie”, ou du verbe “thanatoo” qui signifie “mettre à mort, faire mourir”.  
“Tuer, assassiner”, est une atteinte flagrante contre la loi qui préside la seconde table : c'est la 

manifestation brutale de l'égoïsme et/ou de l'orgueil. 
• Le même verbe est utilisé en Mt.23:31 “vous êtes les fils de ceux qui ont tué les prophètes”, en Mc. 

10:19, Lc. 18:20 et Rom. 13:9, Jac. 2:11 “Tu ne tueras point”, Jac. 5:6 “Vous avez tué le juste”. 
• Jac. 4:2 utilise le même verbe pour désigner des meurtriers. Le verbe hébreu a le même sens. Il est 

donc faux de considérer que Dieu se contredit lui-même quand il met à mort les méchants qui mettent en 
grave danger le plan de la Rédemption. C'est aussi à tort que l'on reproche à Jean-Baptiste, quand il a été 
consulté par des soldats, de ne pas leur avoir ordonné d'abandonner le métier des armes. 

 
Dans le Décalogue, ce commandement est placé au début de la seconde Table, celle qui énumère ce qui est 

dû aux autres hommes. 
Ex. 20:13 “Tu ne tueras point.” (id. Deut. 5:17). 
Lév. 24:17-21 “(17) Celui qui frappera un homme mortellement sera puni de mort. (18) Celui qui 

frappera un animal mortellement le remplacera : vie pour vie. (19) Si quelqu'un blesse son prochain, il 
lui sera fait comme il a fait : (20) fracture pour fracture, œil pour œil, dent pour dent ; il lui sera fait la 
même blessure qu'il a faite à son prochain. (21) Celui qui tuera un animal le remplacera, mais celui qui 
tuera un homme sera puni de mort.” 

 
b) La législation relative aux villes de refuge confirme que ce qui est condamné, c’est le meurtre 

prémédité, qui a pour origine la haine, l’envie, l’orgueil. Ce commandement ne concerne pas les actions parfois 
extrêmes à prendre pour sauver un individu, la société, le pays, etc. Il est certes nécessaire de discuter sur la 
définition de la légitimité éventuelle d'une mise à mort. Mais la Bible donne de nombreux exemples où Dieu a 
aidé Israël dans des guerres. Etait-il légitime d'employer les armes pour empêcher la Shoah ? Que doit faire la 
police face à des criminels endurcis ? 

Nb. 35:10-28 “(10) Parle aux enfants d'Israël, et dis-leur : Lorsque vous aurez passé le Jourdain et 
que vous serez entrés dans le pays de Canaan, (11) vous vous établirez des villes qui soient pour vous 
des villes de refuge, où pourra s'enfuir le meurtrier qui aura tué quelqu'un involontairement. (12) Ces 
villes vous serviront de refuge contre le vengeur du sang, afin que le meurtrier ne soit point mis à mort 
avant d'avoir comparu devant l'assemblée pour être jugé.  
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(13) Des villes que vous donnerez, six seront pour vous des villes de refuge. (14) Vous donnerez trois 
villes au delà du Jourdain, et vous donnerez trois villes dans le pays de Canaan : ce seront des villes de 
refuge. (15) Ces six villes serviront de refuge aux enfants d'Israël, à l'étranger et à celui qui demeure au 
milieu de vous : là pourra s'enfuir tout homme qui aura tué quelqu'un involontairement.  

(16) Si un homme frappe son prochain avec un instrument de fer, et que la mort en soit la suite, c'est 
un meurtrier : le meurtrier sera puni de mort. (17) S'il le frappe, tenant à la main une pierre qui puisse 
causer la mort, et que la mort en soit la suite, c'est un meurtrier : le meurtrier sera puni de mort. (18) 
S'il le frappe, tenant à la main un instrument de bois qui puisse causer la mort, et que la mort en soit la 
suite, c'est un meurtrier : le meurtrier sera puni de mort. (19) Le vengeur du sang fera mourir le 
meurtrier ; quand il le rencontrera, il le tuera. 

(20) Si un homme pousse son prochain par un mouvement de haine, ou s'il jette quelque chose sur lui 
avec préméditation, et que la mort en soit la suite, (21) ou s'il le frappe de sa main par inimitié, et que 
la mort en soit la suite, celui qui a frappé sera puni de mort, c'est un meurtrier : le vengeur du sang 
tuera le meurtrier, quand il le rencontrera.  

(22) Mais si un homme pousse son prochain subitement et non par inimitié, ou s'il jette quelque chose 
sur lui sans préméditation, (23) ou s'il fait tomber sur lui par mégarde une pierre qui puisse causer la 
mort, et que la mort en soit la suite, sans qu'il ait de la haine contre lui et qu'il lui cherche du mal, (24) 
voici les lois d'après lesquelles l'assemblée jugera entre celui qui a frappé et le vengeur du sang. (25) 
L'assemblée délivrera le meurtrier de la main du vengeur du sang, et le fera retourner dans la ville de 
refuge où il s'était enfui. Il y demeurera jusqu'à la mort du souverain sacrificateur qu'on a oint de 
l'huile sainte. (26) Si le meurtrier sort du territoire de la ville de refuge où il s'est enfui, (27) et si le 
vengeur du sang le rencontre hors du territoire de la ville de refuge et qu'il tue le meurtrier, il ne sera 
point coupable de meurtre. (28) Car le meurtrier doit demeurer dans sa ville de refuge jusqu'à la mort 
du souverain sacrificateur ; et après la mort du souverain sacrificateur, il pourra retourner dans sa 
propriété.” 

L’ange de la mort est le vrai “vengeur du sang”, et ses moyens d'action sont variés, et Jésus-
Christ est la seule “ville -refuge” tant que la Médiation de Jésus-Christ est encore à l'œuvre. 

 
c) Alors que Jésus rappelle la Loi de Moïse : “Tu ne tueras point”, des pharisiens alliés aux hérodiens 

envisagent déjà de tuer Jésus ! Et leur cœur est rempli de colère.  
 

• Mt. 5:21c “… celui qui tuera est passible de jugement (ou : “mérite d'être puni par les juges”).” :  
Les Ecritures montrent que le peuple d'Israël, approuvé par l'Eternel, a établi des tribunaux humains pour 

traduire en “jugement” les meurtriers. 
Deut. 16:18 “Tu établiras des juges et des magistrats dans toutes les villes que l'Éternel, ton Dieu, te 

donne, selon tes tribus ; et ils jugeront le peuple avec justice.” 
2 Chr. 19:5 “Il (Josaphat) établit des juges dans toutes les villes fortes du pays de Juda, dans chaque 

ville.” 
 
L'homme naturel approuve ce commandement, mais il pense aux meurtres physiques visibles, aux 

tribunaux des hommes et aux condamnations qu'ils peuvent prononcer. L'homme religieux a aussi conscience 
que Dieu a partout des regards invisibles, et qu'il peut, à volonté, au moment voulu, faire intervenir des juges 
et des bourreaux choisis par lui. 

 
Jésus va montrer au verset suivant que Dieu porte un regard plus aigu sur le monde. Il va donner un sens 

beaucoup plus profond et percutant à ce commandement allant apparemment de lui-même. En quelques 
mots, Jésus va mettre à nu un esprit dissimulé dans beaucoup de cœurs et une réalité que Dieu déteste. 

 
 


